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Sommaire 

 
 

La présente étude analyse les conditions de domestication de la culture des plantes 
aromatiques au Liban. Elle montre que malgré le fait que ces plantes ne sont pas encore 
plantées, elles sont déjà largement connues à travers tous les produits de transformation 
qui l’utilisent, notamment les tisanes, les savons, les parfums, le vin et le miel, de 
lavande,  etc… 

Elle montre aussi que la ciboule n’est pas connue par le consommateur libanais. 
Seuls les étrangers la consomment comme un produit frais et vert, soit pour remplacer 
les oignons,  soit broyée avec de l’huile pour la fabrication de pâtes alimentaires. Son 
coût d’importation et son  prix de vente sont chers et en font alors un produit de luxe 
réservé à un petit public de gens aisés.  

L’étude montre aussi que ces plantes aromatiques peuvent très bien être plantées 
au Liban, mais que les chances de réussite d’une plantation dépendent d’une bonne 
sélection des variétés qui seront plantées compte tenu de la nature du sol et des 
conditions climatiques de la région de plantation. 

Enfin l’étude montre qu’avec un investissement total  de l’ordre de 10 000 $US, 
un emprunt de 5 000 $US et  une culture sur une surface de trois dounoms, le revenu 
annuel peut atteindre dès la deuxième année près de 4 400 $US, soit une moyenne de 
près de 1 100 $US par an le dounom, ce qui est intéressant. Avec douze dounoms, 
l’agriculteur pourra ainsi vivre uniquement du revenu de cette activité. 

Cependant, compte tenu des risques qui existent lorsque l’agriculteur est très 
dépendant des circuits de distribution, il est recommandé que celui-ci apprenne 
progressivement à transformer lui-même sa production,  notamment en montant lui-
même un petit atelier d’extraction d’huiles essentielles pour lequel le savoir-faire, 
similaire à celui de l’extraction de l’eau de rose et de l’eau de fleur d’oranger, est 
largement répandu dans nos campagnes. 
 
 
 
 
 
 




